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ler secret: faire de bons labour.-Tous les cultivateurs
labourent leurs terres, tous retournent plus ou moins com-
Plètement la surface arable pour la mettre en état de rece-
voir les semences qu'ils lui destinent. Mais combien en est-
il lui apportent à cette opération les soius et l'intelligence
qu elle exige? Bien peu; à peine un sur cent. Pourtant
les labours sont le point de départ de toute culture. Sont-ils
lien faits, la végétation se trouve dans de meilleures con-
ditions et les récoltes sont plus abondantes; au contraire,
*ont-ils mal faits, les plantes végètent mal et ne donnent que
des produits insignifiants.

Les plantes cultivées ont des exigences que l'on ne doit
pas oublier de satisfaire sous peine de diminution notable

(dans les rendements. Il faut que leurs racines aient toute
facilité de s'étendre dans le sol, afin de consolider les tiges
qu'elles émettent, et d'aller chercher dans toutes les direc.
tions la nourriture nécessaire à tout le végétal. Or, pour que
ces deux objets soient convenablement atteints il faut un
terrain bien ameubli à une assez grande profondeur.

Malheureusement on ne réfléchit pas assez sur la nécessi-
té de donner à la terre de bons labours, de l'ameublir aussi
complètement et aussi profondément que possible. D'ordi-
naire, tous les labours sont faits au printemps et lorsque ar-
rive cette saison, on se presse de retourner, avec la charrue,
une grande étendue de terrains sans s'inquiéter si le travail
est bien fait. On ne tient aucun compte de la qualité pour-
vu que la quantité y soit.

Pendant l'hiver, on fait ses plans, on décide que telle par-
tie de la terre sera en pâtur;ge, et que telle autre sera se-
mée en grains. Quand vient la saison des semences les plans
Eont luis à exécution coûte que coûte. Si le printemps est
favorable à la confection des labour.2, tant mieux ; mais bi
la fonte des neiges est retardée ou Bi la température est plu-
vieuse, il ne reste que peu de jours pour les labours; ce.
pendant il faut que ces derniers se fassent et, comme le temps
est court, on ne laboure qu'à une petite profondeur, on ne
retourne que la surface, &fin d'aller plus vite. Puis on sème,
on enfouit les grains tant bien que mal et oto laisse pousser.
A l'automne, on s'aperçoit que la récolte n'est ni pesante ni
abondante. Naturellement on se plaint de l'inférioritO de la
récolte, on accuse la terre, le temps, la qualité de le semence
et bien d'autres choses encore ; mais on ne pense jamais à
s'accuser soi même, et l'on n'avoue jamais qu'une des prin-
cipales causes de la diminution des récoltes c'est le manqne
de coins dans l'exécution des labours et hdrsages.

A voir la maniere dont le labours sont exécutés dans la
plupart des exploitations agricoles de cette Province, on di-
rait que ces importants travaux n'influent en rien sur les
suocès de la eulture. On les fait par routine, parce <uo c'ei


